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Covid19 : la panique gagne Bujumbura

@rib News,A 02/04/2020 - Source Agence Anadolu DA's lA€™annonce de deux premiers cas de coronavirus. AussitA't
la€™annonce des deux premiers cas de Covid-19 A Bujumbura publiA©e, la peur a rapidement contaminA®© les Burundais,
poussant un grand nombre de citadins A des dA©parts prACcipitA©s vers les zones rurales A 1a€™intACrieur du pays.

Dans les commerces, les prix des produits alimentaires ont flambA®©, provoquant une perturbation de Ia€™approvisionnement
dans la capitale burundaise, A©pargnA©e, par ailleurs de la pandA©mie mortelle jusqua€™A mardi 31 mars. Tel est le climat
prA©vaut, dA©sormais, dans les rues de Bujumbura, la capitale A©conomique du Burundi, comme constatA®© par le
correspondant da€™Anadolu. Reportage. Sur les parkings, des bus en partance vers Ia€™intACrieur du pays, des attroupemer
et des bousculades se font de plus en plus remarquer. Panique visiblement lisible sur les visages de gens et esprit
prA©occupA® par le confinement qui touche la moitiA© de la population mondiale, nombreux citadins ont dA©cidA© de regagne
leurs collines natales. A« Sans travailler, je ne peux pas manger. Imaginez qua€™on dA©cide un confinement total, qUAE™est-
que je vais manger ?A», s&€™interroge Romuald, un motard rencontrA© A Kamenge, au nord de Bujumbura. Tenant ses
bagages en mains, il dA©cide de fuir pour ne pas mourir de faim. Il pense qu'ainsi faisant, il sera A 1a€™abri de cette pandA©m

Idem pour Charles, un vendeur de vA2tements au centre de Bujumbura. Pour lui, le confinement entraA®nera des morts :

A« La majoritA© des gens vit au jour le jour. MA2me les fonctionnaires ne sont pas capables de faire des stocks. A» TerrifiA©,
Eddy Kabura, un autre citadin de Nyakabiga, commune Mukaza, au centre de Bujumbura craint le pire : A« Ca€™est fini. On
na€™est plus A 1a€™abri. Vu IAE™AGtat de notre systA'me de santA©, il y aura trop de morts sans doute. A» Da€™aprA’s lui
Covid19 ne vont pas tarder A se manifester. A« Les deux patients ont passA© un moment en train de circuler A travers les
rues de Bujumbura, dans les quartiers, les bars, les habitations, sans se soucier de rienA», s'exlame-t-il. Cela signifie,

selon lui, que beaucoup de gens seraient dA©jA contaminA©s par cette pandA©mie. A« JA&€™ai passA© une nuit blanche en p
A ce qui va se produire au Burundi. En tout cas, le pays ne sera pas capable de soigner les patients atteints. JA€™ai peur. A»,
a t-il confiA© A Anadolu. Jusqua€™A lundi, le Burundi figurait parmi les six pays africains sans aucun cas positifs de la
pandA©mie de coronavirus. Des bousculades ont AOtA© A©galement observA©es devant les AGtalages des denrA©es alimen
L&€™on se bat pour constituer un petit stock. Chacun veut Adtre servi en premier. NA©anmoins, le coronavirus a fait monter les
prix. A« lls ont augmentA© da€™au moins 0,5 dollar chaque produit, voire plus. Supposons qua€™on annonce le confinement,
gens vont mourir de faim. Les prix vont exploserA», prA©dit Anastasie Ndabaniwe, une mA're de famille croisA©e au centre-
ville. Les produits concernA©s A©tant souvent le haricot, le riz, le petit-pois, la farine de manioc, la€™huile de palme, le sucre,
etc. Sur les points de vente du charbon de bois, un sac qui coAxtait, hier, 17 dollars est aujourda€™hui il est vendu A 23
dollars, voire plus. Ce sont IA des phA©nomA nes normaux dans de telles situations, selon 'A©conomiste Prosper Niyoboke,
professeur A l'universitA©, qui suggA're par ailleurs, qu'il faudrait que des actions concrA'tes soient menA©es pour Aoviter la
spA©culation. ApprochA@ par Anadolu, il A©voque la rA©guIat|on des prix, [&€™approvisionnement du marchA®© en produit
alimentaires, etc., A« un rA’le qui revient au Gouvernement A», estime-t-il. RAGussira-t-il A freiner ce vent de panique? Le
phA©nomA ne ne fait que commencer.
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